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après. l'ouvert u re de la porte, celui-ci poussa un cri et tomba i'1 la 
renverse, sans ci u ' il se fû t produi t ni étincelle, ni détonation. 

L 'accident u ' avait provoqué le déclenchemc11 l n i de l 'a11t oma
t iq11e de 450 mètrns, ni de celui de la surface. 

C' est en vain ciu 'on prat iqua la respirat ion artificielle sur la 
victime. 

Rien d ' anormal ne fut constaté dans la cabine. 

Divuses mesures d ' isolement furent, fai tes après l 'accident. 

L 'isolement fut trouvé égal iL l mégohm ent re chacune des phas<:-> 
du câble venant de la surface et la terre; r espectiveme11t; à 
l mégohm , 5 mégohms et 5 mégohms en t re les phases du câble d0 
la pompe de 450 mètres~ la terre, et respectivement à 5, l 1/2 et 
l mégohms ent re les phases du câble de la pompe de 7 12 mètres et, 
la terre. 

Accidents dus à des causes · diverses . 

Ucs accident:-; sont a11 nombre clr ~--> ; ils ont occasionné 
la mort de ..J. ounier::; cl caus(• dl's hlcs:;11res gn1 ves ;\ 
D autres . 

Un certa in nombre <les relations qui vont ::; 11 ivrc ont étc'
pr<·parées par 111. L. .Li:: rn::\S, l ngrnÎ(' llr Pn chef-Dircc
Le11r <les Mines, à Namur. 

RÉSUMJ~S 

N° i. - J•r 11rro11rli.~.,e1111· 11t. ~ f'hflrho1111n.qe d e l'E.•con//ia1t:i:. 
- S1l·r11· n° 8 , 1i IJ"a.w1e;;. - 8tr1gr rie .J.>i 111Nre.~. - :! janvirr 
/!)J.J , 111' 1'-' 10 /if'11rt'-' . - r Il f,{I .. ~,;/> . - /'.-1 ". l ngé11i1:11r principlll 
U. Solliatt:i: . 

l-11 ou\Tier a été ulcssé ~L l 'œ il droit par 1111 morceau rle 
charbon. 

Résumé 

Un ouvrier qui travaillait à l'abatage an sommet d ' un gradi.1 

d 'une taille, a été atteint à l' œi l drni t par un morceau de charbon 
de la grosseur d ' une noix, dét aché par un coup de pic. 
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N° 2. - U/iarleroi. - 5° arrondissem ent. - Ulwrbonnage cln 
A urd d e Gilly. - Siég e n° 1, à Fleurus. - Etage de 257 m ètres. 
- 24 jcmvier 19.2J , uers 12 he ures 1/2 . - V n blessé 11~ortellement. 
-1'.-F. b1gé11ieur J . Pieters. 

Un hier cheur, occupé à. charger un ·wagonnet, a été 
atteint par un bloc de houille . 

Résumll 

U n ouvrier était occupé eu qualité de hiercheur dans la voie de 
niveau inférieure d 'une taille faisant partie d'un chantier entre
pris dans une couche inclinée de 12°. 

Dans la taille, le charbon gl issait dans un couloir en tôle; toute
fois, par suite de la faible inclinaison de la couche, on était obligé 
de le pousser pom· le faire descendre. 

Dans la voie, les wagonnets à remplir étaient amenés sous l "extro
mité du couloir. 

A un moment donné, le hiercheur était occupé à charger un 
chariot pendant qu' uu autre ouvrier poussait le charbon, dans la 
taille, à 5 ou 6 mètres de la voie. 

Le h iercheur s' efforçait d ' attir er le charbon, avec les mains, 
dans Je chariot, quand il fu t attein t à l' abdomen par un bloc de 
houille de 5 à 6 décimètres cubes. 

L 'ouvrier qui, dans le principe, paraissait peu gravement 
attein t, décéda d ix jours après l ' accident. 

N° 3. - Lùnbourg. - 10° arrondissement. - Charbonnage dr. 
lf /11ter slag. - S·iége de Winterslag, à Ganck . - E tage d e auo m e-
tres. - 29 janvier 192J, vers 19 heures . - Un blessé . -f.-11. 
I11yé11ie11r A . j]fe!Jers. 

Un serveur a été blessé à. la main en char geant des boü; 
dans. un couloir oscillant. 

Résumé 

Au sommet d 'une t aillle, un serveur chargeait des bois de taille 
dans un couloir oscillant dont l'en t rée se trouvait en face de l' ex
trémité cl ' une bêle du soutènement de la voie d ' aérage. 

Le couloir ayant rejeté un bois de 70 cen t imètres de longueur 
que le ser".'eur venait de charger, celui-ci eut la main droite écrasée 
entre ce bois et l' ext rémité de la bêle. 
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N• 4. - Gltcirleroi . - 6° arrondissement . - Gharbonnaye d-1" 
Bois G'orwrnwnal de F leu,rus. - Siége Sainte-Herwiette . - Etage 
de 670 mètres . - 15 11UM"S 19fJ8, vers 11 he1ires 1/~ . - Un blessé . 
- P .- V. l ngéniewr J. Pieters . 

Un ouvrier a été blessé au genou droit, par la hache 
avec laquelle il coupait un bois. 
~kaa~~IE~,~~~'!tit~Mli~~~~~JiB!lli~~.rG?J3l~~;~ 

Resumé 

Dans une taille, un ouvrier démontait une bêle placée provisoi
rement. A genoux sur le mur de la couche, il coupait, à la hache, 
un des étançons soutenant la bêle. Au moment où cet te dernière 
cèda, la hache, entraînée, vint frapper le genou droit de l 'ouvrier. 

N° 5. - Monll. - 1•r arr<>ndissement. - Charbonnage d ' Heri,-
sies-P ommerœul et Nord de Quiévrain. - Siége des Sartis, à 
/l ensiei;. - Etage de ,i28 ?nètres. - 17 avril 1923, vers 9 heures. 
- Un blessé. - P .-V. l nghnitJ;u1· R . L efèvre. 

Un ouvrier a fait une chute sur les couloirs oscillants 
desservant une taille. 

R6sumé 

L 'accident s'est produit dans une taille entreprise dans une 
couche de ow,80 d ' ouver ture et 10° d ' inclinaison. 

Cette taille était boisée au moyen de bêles de 3 mètres de lon
gueur, soutenues chacune par t rois étançons potelés en mur. 

Le transport du charbon s'y faisait par couloirs oscillants. 

A un moment donné, un ouvrier voulant enjamber les coulofrq, 
s'appuya de la mairi droite contre un étançon. Celui-ci céda et 
l 'ou vrier tomba sur une des arêtes d'un des éléments des couloirs . 

Il fut gravement blessé à l 'œil droit. 

N• 6 . - M<ms. - 1er arrondissement . - ChMbomiage de 
t'E scoitffiœux . - S·iége n • 7 (Sai?i t- A ntoine), à W asmes. - E tage 
de 226 m ètres. - 2 mai 1928, ve1·s 8 hewres. - Un blessé. 
P .- V . Ingén ieur principal O. Verb owwe. 

Un ouvrier a été blessé à l'œil gauche par un éclat de 
bois. 
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Résumé 

U n ouvrier taillait à la hache, l'extrémité inférieure d 'un étan
çan qu ' il tenait appuyé sur un 'bois. Il a été atlein t à l'œil gauche 
par un éclat de bois. 

N° 7 . - Al ons. - ier a1'/'ondù;i;e111 en t. - Clw rbonnriges R éunù 
ile / ' .;Lym vve. - S iége 11° 10 ( Grisœuil ) , à Pât urages. - E tage de 
.J50 mètres . - 6 m ai 1923, · vers 8 h e-ttres 1/9 . - U1i blessé . -
l '. - 1' . / ngém'ewr 71ri·ncipal G. Sottiau:c. 

Un ouvrier a été blessé à l' œil droit par lllle queue de 
perche. 

Résum6 

Une cheminée, ménagée dans une taille en dressant, étai t parve
nue à la voie de retour d 'air . Elle avait été recouver te de quelques 
queues de perche, et sur celles-ci, on avait accumulé des t erres. 
Sous Je poids de ces terres, les queues de perche s'étaient for tement 
arquées et l ' une d '-elles s'était calée entre u n bois de soutènement 
et les remblais. 

Deux ouvrier s étaient occupés à fai re glisser les terres dans la 
cheminée, quand la susdite queue de p erche, déchargée, mais restée 
teudue, se dégagea, sauta eu l 'air et vint blesser un des ouvriers à 
l 'œ il droit . 

N• 8 . - (,'/inrleroi . - 5° arro11di1Jse111ent. - Gltarbownage de 
/Jcw/et . - Sié,r;e Sninte-/Jarbe, ci lrcvnf ercée-Bau!et. - E tage etc 
J.jJ mètrc1J. - !d9 m~i 1.9J.), vers 1,l heures ·~ ,J. - Un blessé . -
/' .- V . i ngénieur G . Paq·ues . 

Un ouvTier a glissé sur la barre en rotation d ' une 
. ha m use « Pick-Quick ». 

Résumé 

Dans une taille eùtreprise dans une couche de 1m, 70 d ' ouvertlll·e 
et de 22° d 'inclinaison le havage ét ait pratiqué à l 'aide d 'une 
haveuse " P.iok-Quick » actionnée électriquement. L a barre de 
cette machine, de l m, 25 de longueur, tournait à la vitesse de 
400 tours par minute. 

L e jour de l ' accident, la tai lle ét ait remblayée complètement 
jusq'n ' è, la distance d 'une " havée,, - soit im, 20 - des fronts. 
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Dans cette havée libre se déplaçait la haveuse et étaient, de plust, 
placés des cotùoi rs en tôle pour l'évacuation des produits. 

Les ouvriers préposés à la haveuse étaient accompagnés d ' un 
boiseur dont la besogne consistait à. enlever les étançons du front, 
un à un, au fur et à mesure de l' avancement de la barre de la 
haveuse et à les replacer après le p assage de celle-ci. 

Au moment de l ' accident, on remettait la haveuse en place au 
delà d 'un m assif abandonné à l ' endroit d ' une coupe dans le toit de 
la couche. L a barre, en rotation, était déj à engagée dans la veine 
et on en réglait l ' inclin aison ; le mouvement d ' avancement de la 
machine était débrayé. Devaut celle-ci se tenait le boiseur . Il vou
lut en le frappant au moyeu d 'un pic, enlever l 'étançon . Il glissa 
sur les tôles et eu t le bras gauche écharpé par les derniers cou teaux 
de la barre non encore engagés dans la veine. 

N• 9 . - ()ha1·leroi . - 4• arrondissement . - Gharbonmage de 
illonceau-l!'ontaine , Martinet et iUarchie'Tllne . - Siége n° 4, à Mon-
ceau-snr-Sambre. - Etage de 840 mèt-res . - 16 juvn 1928, vers 
1 he,ure. - Un blessé. - P .-V. Ingéniewr principal L. L egran:f. . 

Un ouvrier a été atte int à l' œil droit par un éclat de 
pierre . 

R6sum6 

La voie de roulage d ' une taille était bosseyée dans le mur de la 
couche, lequel était constitué de schiste peu dur. 

Un ouvrier procédait à ce bosseyement à l' aide d 'un mar teau
bosseyeur à air comprimé, quand il fut atteint à l'œil d roit par un 
fragment de schiste. 

N ° 10. - Charleroi . - o• arrondissement. - Charbomiage 
d' Aiseau-Oignies. - Siége n• 5, à A iseau. - EtQ,ge de 266 mètres. 
- 1.'J juillet 1928 , vers 8 heures 1/2. - Un tué. - P .- V. I ngé-
nieur G . P aques. 

Un ouvrier a été trouvé mortellement blessé au pied 
d'une taille. 

Résumé 

U ne t aille de 13 mètres environ de longueur était entreprise 
dans une couche de 41° d' inclinaison et de 1 mèt re environ d 'ou-

.,. 
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vert ure, comportan t un sillon de charbon . compris entre om,os à 
0111 , 10 de faux-toit et om,05 à 0111 ,06 de faux-mur. 

L e front de cette t aille qui, à sa par tie inférieure, avait atteint 
l' esponte à la limite de la concession , étai t d isposé obliquement. 

U n ouvrier qui avait été chargé de procéder à l 'abatage au som 
met de la taille, ar riva à front vers 8 heures du matin. 

Une heure plus tard, le porion le trouva, r âlan t , étendu dam~ la 
voie inférieure de la taille, à proximité d ' un petit tas de charbon 
représen tant la contenance d'un t ier s de wagonnet environ et com
prenant p lusieurs ~lacs de houille. 

Son chapeau de cuir, tombé près de lui , présentait à sa partie 
an térieure droite, un creux profond de 5 à 6 centimètres. 

D 'après les traces relevées dans la veine, on put dét erminer que 
l' ouvr ier avait commencé l ' abat age au pic. 

On ne constata, au surplus, rien de particulier dans la taille . L e 
remblai y était bien fait ; le boisage n'était pas dérangé; le toit 
étai t solide, sans t race d ' éboulement ; la couche ét ait assez dure. 

On a supposé que la vict ime avai t été surprise, en plein t r avail, 
par l 'éboulement d ' une partie de la couche défoncée du f ait que 

· 1a taille était resté~ in active pendant six jours. 

N • 11. - LùnbonrrJ . - 100 arronclissement. - Gliarbon na{/e d e 
W intcrslag. - S ié{Je de W interslag, à Gene!.. - Eta.qe de 600 'lllè

f (<'S . - .f (loût Wf!S, vers J he1ires. -1 blessé . - P.-V. lngéniei1r 
. 1 . Jf e?;ers. 

Un 011\-rier ;i Né hl e~sé à l' œil gauche par un bout ne 
câble . 

Résumé 

n cux ajusteurs fixaien t des tuyaux sur u n t ruc à l'aide de mor 
ceaux de câble métall ique de 10 m illimètres de diamètre . L 'un de 
ces morceaux de câble s'étan t accroché sous le t ruc, l 'un des 
ouvriers exerça sur lu i une t r act ion assez vive. L 'extrémité libre 
de ce morceau, çlégagé aipsi brirn<luem~nt1 vint l'at teindre à l'œil 
~auche. 
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N° 12. - C harleroi . - 5• arrondissem ent. - Cliarbonnaye d u 
/lois ( '011111wnal d e Fleur us. - S iége Sai11 t e-J/e11riett.e , à F/1' 111"1·'· 
- Htrig1• rlr {j7(J 111Ptrt'.<. - 18 rw1l f f!)J.~ . 11<·r., I h eure. - U 1• 
11/r.~.çf, - l'. -r . lngé11ie111· .T. l 'iet er.ç. 

Un ouvrier a été atte int h l' œil gauche par un éclat .de 
pierre . 

Résumé 

Un ouvrier se disposait à placer un bois de sou tènement dans 
une voie d ' un chan tier . Il entaillait le toi t de la couche à l 'aide 
d 'un pic pour y ménager l'emplacement du bois, quand il fn t 
atteint à l 'œil gauche par 11 n éclat de pierre. 

N" 13. - 1lf ons . - 1°' arrondissement . - Oharbonnages R éunis 
d e l ' Agra71pe. - Siége n° 7 ( Crachel } , à La Bouverie . - 'fi:tage 
d e 198 m ètres. - fJl aoiit 19~8, ·uers 12 h e1ires. - Un ble.ç.4: . -

/ '.-V. l11gé11ieur 71rincipal G. S ottùiu:r. . 

Un ouvrier a été blessé à l'œil gauche par un éclat cle 
pierre. 

Résumé 

Dans la voie de retour d'air d'un chantier , u n ou vrier ent aillait. 
le toit de la couche à l'aide d ' un pic, quand il fut. atteint à l'œil 
gauche par un éclat de pierre. 

N° 14. - Charleroi. - 6° arrorulis.~r111e nt. - Charbonnnge ri11 
Petit-T r.?J. - Siége Sain t e-Marie , à Lambn sart. Etage d e 
.FO m l- Ires. - f22 août 1928, v ers J.~ heures . - U11 blessé . -
P. - V . l nyrn ieu r C . Paques. 

. Un ouvri er a été at teint ~L l'œil gauche par un écla.t de 
pierre . 

Résumé 
Deux ouvriers t ravaillaien t dans une taille non loin l ' uu cle 

l'aut re. Le premier était occupé au forage, a~ marteau pneurna
( iq ue, cl ' nn fourneau de mine. Il avait la figure tournée vers 5011 

compagnon qui, du clos de son pic, creusait clans le mur de la 
couche, une petit e cavité destÏ11 ée à recevoir le pied d ' 1111 M.ançon. 
Tou t-n-c:o11p un fragment de piern ' p rovnnauL de ce~tc cavité v1nt 
v.tteindre le p remier . ouvrjer à l 'œil gauch~ , · · 

· ~ 

( 
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N• 15. - rent re. - fl" arro11d isi;e 111 e11t .. - Charbonnage ile 
.lfri11 raf/C el B oui;soil. - S iége Marie-.Tosé , à .lla urage. - Etage 
rie .p.5 m ètres . - 4 se71te 111 brc 1928, vers 18 he ures. - Un blessr . 
- P.-1'. T11 gé11 ieur 71ri11cipal G. D esenfans. 

Un ouvrier a été blr~sé par une haveuse dont il enjam

uai t la barre en mouvement. 

R6sum6 

U ne haveuse it barre ét'ait en act ivité clans une t aille; la barre 
tournai t à la v itesse cl.e 250 tours environ par minute. L 'espace 
libre au-dessus de la bar re étai t de 35 cent imètres. 

U n ouvrier voulu t reprendre des out ils qui se t rouvaient entre 
la baveuse et le fron t de la taille. Il passa une jambe au-dessus de 
la barre, fut agrippé par les den ts de celle-ci et gravem ent blessé 

en différents endroits du cor ps. 

N• !6. - ('ha r/t' roi. - .r arro11di.~sC'ml' 11I. - Charbon11nge de 
.lfarcine7lr-Nord . - Sif'y l' 11 ° .5, à Couillet . - Etage dr 860 mè-
tres . - 8 se71tembre 1.923, ul'r~ 2:? heurrs . - U n blessé . - P.- V . 
111yf11ie111· 7Jr i11cipal l,. Hard!/· 

Un ouvr ier a été atteint à l 'œil droi t par une des extré

mitér; d'un morceau de fil de fer. 

Résumé 

Dans une voie de n iveau, un ouvr ier ~tait occupé à installer la 
t uyauterie à air comprimé. Il suspendait cette dernière au boisage 
au moyeu de fil de fer . A un moment do1m é, alors qu ' il t arerait un 
morceau d ' un tel fil , une des extrémités de celui-ci le piqua à l 'œil 

droit . 

N•17 . - Clwrleroi. - -~· arro11disse111 e11 t. - f! lta r ho11naw' de 
.1/rtrcin ell e-Nord. - Sié!JI' n° 10, à Jlarcinelle . - E tnr1e de 920 mr
tres . - 15 septembre 193.~ , v ers 8 heivre.~. - Un blessé . - P .- V . 
J 11 y f.11ieur p r inci71al L. llardv . 

Un ouvrier a été a.tteint à l ' un des yeux par un éclat de 

flem~t , 
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Résumé 

Dans un bouveau, un ouvrier commençait à forer un trou de 
mi ne. U n de ses com pagnons qui s'était approché de lui et le regar 
dait t ravailler depuis un instan t , fut at teint i't l ' un des yeux par 
une projection . 

Le premier ouvrier a S'upposé qne l'objet projeté était un éclat 
du fleuret, étant donné qu 'il a constaté par lâ sui te que deux 
dents de celui-ci étaient brisées. 

N ° 18. - r'lt rtrlrroi. - .1• rtrro11rlii:sr111e11t. - r'ltarbu1111rtgr de 
.llo11cea11 -Fo11tai11r , .lfrtrt inl't f' f Mrtrrhir1111f' . - Sifr1e 11° .~ .ri .lfrm-
cem1.?·-.~11r-Srt111b re. - E tage de 840 111nre.q , - f27 octobre 1.9§.Gf, 
1 1er.• 74 heures. - Un ble.s.•é . - P.-F._ l 11gf:11ie11r 11ri11cipnl 
J,. J,egrand . 

Un ouvrier a été atteint à 1' œi] gauch E> par un éclat de 
pierre. 

Rbumé 

Dans une taille. un ouvrier étai t occupé à abattre, à l 'aide d'un 
marteau-piquet1r , le banc de schiste escailleux séparant· les deux 
sillons de la couche, quand il fu t a~teint à l 'œil gauche par un 
éclat de ce banc. 

N ° 19. - (' J1nrleroi. - .·r• nrro11rlis.~('111l'11f . - f'lirirbo1111ngr d fl 
(,'011/fre. - Siégr 11° 8, ri r'li ât di11en11. - JiJtnr1e de '170 mi-f.res. -

.</()octobre 79f2.1, vers 17 lieurf's. - U'll blr.~.~é. - P. -V . l 11,q1'11ir11r 

.T . Pic tcrs. 

Un ouvrier a été atte int par la chaîn E> cl 'nnr haveu;:;e. 

Résum~ 

L'accident s'est produi t dans une t aille enfreprise cl ans 11nP 
couche de om,90 d'ouverture et de 12° de pente. 

Dans cette taille, on faisait usage d'une baveuse électr ique à 
chaîne du type Diamond, de 0°1,80 de largeur. 

La haveuse se trouvait au pied de la' ta ille coutre. le fron t Je bras 
portan t la chaîne étan t clans le prolongement du bâti du ;noteur . 
La havée, c'est-à-dire l 'espace compris ent re le front et les étan
çons soutenant le boisage appliqué au toit de la çouche, mesurait 
]1», 20, 

, 

-
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Un ouvrier se tenait à· l ' ar rière de la machine, dans la havée 
voisine. à proximité de la chaine; il était assis sur le câble sounle, 
lequel était enroulé et posé sur le sol. 

L e moteur ayant été mis en marche, il fu t décidé de faire tour
ner le bras de hav·age vers le fron t , afin de le faire pénétrer dans 

la veine. 
L ' ouvrier 'provoqu a ce mouvement en agi~sant sur un embrayage 

placé à l'arrière. 
P ar sui te de la dureté de la couche, le bras ne pénetra pas dans 

le charbon et la machi ne, se déplaçant latéralement, culbuta deux 
étançons. De plus, la chaîne pénétrant dans le câble sur lequel 
l'ouvr ier était assis, entraîna le câble et l'ouvrier; celui-ci fu t 
attein t et gravement blessé par les couteaux de la chaîne. 

D 'après la victime et un t.émoin , c'était la première fois que la 
machine se déplaçait lors d'une manœuvre de ce genre. 

No 20 . _ J,i111bo11rg. - 1~ arrondissement. - Cliarbonnag'e 
rlr W inter-<la!f . - Siégr rle W int ersla.fJ, ri Ge11ch. - Etage de 
600 111(-tres . - :) 11o v<' mbrl' 7.9'J8, à 20 he11res. - Un blessf>. -

l'.-V. [ngé11ie11r A. Meyers . 

Un machiniRte a été ble!'\f\é par un couloir oscillant. 

Résumé 

L 'évacuation des charbons d 'un montage se faisai t par des cou
loirs oscillants dont le moteur à air comprimé était commandé par 

11 11 mach iniste âgé de 16 ans . 
P eu avant l' accident, celui-ci appela un ajusteu r , parce que le 

moteur n e fonctionnait plus . 

Le machiniste a déclaré que l 'ajusteur lui fit nettoyer la poulie, 
do 60 cent imètres de d iamè(,re. sur laquelle passait la chaîne reliant 
le moteur an couloir, que l'ajusteur le prévint. à deux reprises, 
<want d 'essayer le moteur , mais que, dans la suite, l'ajusteur mit 
ime troisième fo is le moteur en marche sans l'avertir. Sa main 
"aucbe fut pr ise entre la poulie et la chaîne et il eut deux doigts 
0 

amputés. 
L'ajusteur a prétencl'u q110 le machiniste nettoyait le chemin de 

roulemel'1t du couloir à 1 mètre de la poulie et qu ' il a mis le mote11r 
l'll i:narcb~ après avoir avert i cet ouvrier. Quelques minutes après, 
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• celui-"ci a eu la main prise entre le bord du couloir et un bois du 
soutènement contre lequel glissait ce dernier. 

On a trouvé un doigt coupé près du bois et du couloir , à. 50 centi
mètres de la poulie, et des traces de sang sur le bord du couloir. 

N ° 21. - ,1Jo11.<. - 1•r arro11ài.~.~e111r11t. - Gltorbo11naye de la 
trrande .llaeÏvine r), Feii de Dour. - Siéye Frédéric, à Do111r. -
Eta.gr de 91.11 mètres. - 7 11o·vcmbre 1923, vers 12 heures. - Un 
bles.sf. . - P. -T'. Ingénieur 71ri11ci71cil O. V erbonwe. 

L:n ouvrier a été atte int au genou gauche d ' un conp de 
hache . 

Résumé 

Dans une voie c~~ niveau, un ouvrier voulant raccou rcir une pièce 
de bois, disposa celle-ci sur l ' aire de la voie. Se plaçant ensuite à.' 
genoux et maniant une hache à deux mains, il donna un premier 
coup de son outil sur une des extrémités de la pièce de bois. La 
hache glissa et vint atteindre l ' ouvrier au ' genou gauche. 

N °22. - JYamur. - 6° arrondissement. - Cl1arbo1111a,qe d'A11-
11dais-Sai11t-Rocli. - Siége n° 2, à Anvclais. - Etage de 381 mè-
tres. - lO 11ove1nbrc 1923, vers 28 1/2 h.e1ires. - Un blessé. -
P.- V. l n ,qénie1111' H. Prémont. 

Un porion est tombé sur nne baveuse à la. suite d' un 
court -circuit clanl' le câble amenant le courant électriciue . 

Ré•umé 

Dans une taille activée dans une couche de 25° de pente, fonc
tionnait une haveuse P ick-Quick, à barre, alimentée par du cou
rant t riphasé, 220 volts, 50 périodes. 

L ' installation électrique de la haveuse comprenait un transfor
mateur abaissant la tension du courant venant de la surface de 
3000 à 220 volts. Deux interrupteurs à maxima étaient placés r01;: 
pectivement sur les circuits primaire et secondaire. Du dernier par
tait uu câble à 3 conducteul's, sous plomb et armé, auquel se raccor
dait le câble souple de la baveuse, par u11 interrn ptcnr it main dit 
inlE'n11pto111· de chantiiw. Le câblt> sou p le était for mé de q uat re co11-
d11cteurs de 37 fils en cuivre ; l ' un de ces condtletetu·s servait à :a, 

.. 
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· ' 1 te ·r·e Ce câble qui s' étendait dans la taille venant de :a mise a a 1 . 

· d · co11tournai t le sommet de la haveuse, le raccord se voie e ni veau, 
t rouvant du côté du front . . . . 

P eu avant l'accident, en passant dans la taille, le ponon exanuna 
la machine qui fonctionnait mal. A cet effet, il se plaça dans 

1, d 1 mètre de largeur r égnan t entre la h aveuse et le espace, e ' . . . . . 
f. . t Eu amont de lu i, se tenait le ·machm1ste qm essayait de 
ion . . . Ï d . 

remettre l ' appareil en m arche en agissant sur le d1spos1t1 e pn se 

de coHrant. 
Soudain, au moment oi:1 l a b aveuse r ecommençait à fonctionner, 

se produisit une lueur éblouissante dans la courbe du câble. . 
En se sauvan t, le porion tomba sur la barre de la h aveuse qm 

le blessa grièvement. . 
Le câble sou ple a été complèlemeut sectionné dans la courbe et 

les f.ls de cuivre ont été mis à nu sttr une certaine longueur. Dans 
trois des conducteurs, ces fils ont été soudés à leur extrémité ; les 
fils dn quatrième, qui est celui de la m~se à la t erre, ~ta~ent ~étor
dus et séparés les uns des autres. L es rnterrupteurs etaient mter -

venus. . , . . 
Le moteur de la haveuse et sa prise de courant n avaient sub1 

aucune détérioration. . , , . . , . 
Des mesures d'isolement. avaient ete fartes le JOUr de l accident 

et avaient donné des résultats satisfaisants. L ' installation électri-

c'tait visitée chaque semaine. q ue 
1 

, . , , 
Aucune détérioration extérieure que conque n avait ete const,a-

lée au câble, avant l 'accident. 

A la séance du Comité d 'arrondissement, il a été constaté que 

1
, ~te n 'avait pu établir si le court-circuit devait être a t tribué en que , , . . , 

, 1 défaut local provoque par une cause mecamque, ou bien a 
am · l d l · · ' d 

d ' te' i·ioration lente de l '1so ant ans a partie mcurvee u une e 
câble. 

Bien que cette dernière cause ne lui' ait pas paru de nature à 

1. ei· 'a elle seu le l' accident, le Comité a estimé qu ' il impor-
exp iqu , ' ' 

"t d 'emlJêcher tout effor t de t ract ion sur la partie courbe en 
tai · d · bht' d l h 
fi t le câble dans sa partie ro1te, au a 1 e a aveuse ou au 
1xan ! ' 
t raîneau qui la supporte. 

Des dispnsi1.ifs de Cfl g1mr e ont; ' été imaginé$ et ajoutés par le 

Jlnel de certains eh11.1~onuages , 
porso . · 
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Etant données les conséquences que pou rrait entraîner un court
circuit dans un chantier grisouteux, le Comité a été d ' avis qu 'il 
conviendrait d ' appeler sur ce point l'attention des constr.ucteu rs. 

N ° 23 . - Charleroi. - :j• arro11tfi,.~um.r11t. - C hnrbouna{Je dtt 
Nord de Gilf?J. - Siér;e n° l , à Fleuru.ç . - Etage rle :501 mètres. -
16 no vembre J.928, vers 12' h eure.~. - Un ble8sr. - P. -V . lngf.
.,,;e11r .T. Piet ers . 

Un ounicr a été alteinL ?"\ ]'œil ga.nche par un éclat de 
pierre. 

R6sumé 

Un ouvrier était occupé à établir le boisage de soutènement 
d 'une galerie de retour d'air. A un moment donné, il creusait à 
l' aide d ' un pic, dans le mur de la couche, une petite excavation 
pour y placer le pied d'un étançon, lorsque, sous le choc de l ' outil , 
se détacha un éclat de pierre qui vin t l 'atteindre à l 'œil gauche. 

N• 24. - Clwrleroi. - :j• arro11dis1;r111rnt. - Gharbonnar;e rle 
Trieu-Kn.isi11. - S iége .Moulin n° 1, à Chât elineau. - Etaye rle 
700 mètres. -11 .rléce'lnb re 1928, vers mid·i. - Un blessé mortelle-
rn.ent. - P.- 11. lngénie1tr Q . Paqnes. · 

r n ouvrier à veine a été tronYé inanimé an pied rl'11ne 
ta ille en dressant où il était occupé. 

Résùme 

U n ouvrier kavaillait seul à l 'abatage dans u ne taille de 16 mè
tres de développement, entreprise dans une couche inclinée de 80° 
et composée d'un seul.sillon de charbon de 0"',70 de puissance com
pr is entre toit et mur moyennement résistants. 

L a taille était bien boisée et les remblais étaient convenablement 
établis. 

En revenant d ' avoir été conduire 1111 char iot !t la cheminée d'éva
cuation, Je hiercheur qui desservait la taille, trouva l'ou vTier 
étendu , sans mouvement, au pied de celle-ci, dai1S la voie, sur le 
tas do charbon abattu. 

Les témoins n 'ont constaté dans la ta ille aucune t r ace d 'éboule
ment, ni aucun dér angemen t dan s le boisage; ils ont, de plus, 
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remarqué la. présence de deux planchers d~ travail établis à ri:ont: 
L a victime n 'a pu fournir -.aucun renseignement sur ce qi.11 .lm 

était arrivé. 
On .a supposé que la victime avait fait une chute en travaillant 

ou eu se déplaçant. 

N• 25. __ C'har/t'roi. - -~· arronclissr111rnt . - ('/wrbo1111age d e 
Sacré-illlulmne. - Siér;e Sain t-'l'héodore, à 1Jnm11reniy. - .Eta.ge 
d e 84L mètres. - l fJ d écembre 191M, vers )8 h eures 1 / fd . - U·11 
blessé mor tellement . - P.-11. lngénie•tir principal L. Legrand. 

Un ouvrier a été at.Lei nt par la barre en mouvement 

d'une baveuse. 
Résum6 

L ' accident s'est produit dans une taille chassante entreprise 
dans une couche de orn,60 d ' ouverture et de 10° d ' inclinaison. 

Le havage est fait mécaniquement dans c_ette, ta~lle: _à l'aide 
d ' une haveuse à barre, du type Knapp, act1onnee a 1 an com-

primé. 
La barre de havage de cette machine ne peut être débrayée de 

l'arbre moteur ; longue de lm,40, elle est garnie de pics d'acier en 
for me de crochets et peut tourner 1t 230 tours par minute. 

La machine se déplace d 'elle-même, soit pour la descente, soit 

l monte'e le long d'un câble de halage, qui se bobine sur un 
pour a ' 

b 
. en pr ise avec l'arbre moteur. Ce· tambour peut être 

tam oru 
débrayé et actionné à la 1~ain , par racagnac, uniq~ement pour 

d le Ca
Able avant la nuse en marche de l ' appareil. 

ten re • 
Lors de la descente, la barre, qui tourne à vide, est laissée senai-

1 t dans le prolongement du bâti ; elle est préalablement 
b emen , 

· de ses pics qui son t chasses au marteau de leurs encoches 
dégarnie 

·ques P our enlever les pics, il est nécessaire de faire tour-
t roncon1 · , 
uer }a barre. 

L ' air comprimé est amené à la haveuse par un tuyau en caout-
Ce tuyau est raccordé par une soupape à une conduite 

chouc. · d 1 ill ·1 b · d' t t , t dans la voie de m veau e a ta e ; 1 a out1t, au re par , 
regnan h b' , b . , 1 f 

b
. t d'admission de la a.veuse, ro met a 01sseau a. cc 

au ro me . 
"bl dont les positions d 'ouverture et de fermeture sont b1e11 

an1ov1 e, 
distinctes. 

\ 

............................... __ ~~~--~-------... --llllÎillll ............. .... 
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Au poste de 5 heures, les porion S et l 'ouvrier H étaient chargés 
du ser vice de la machine; r égulièrement , pour la manœuvre du 
robinet, ils étaient aidés par le boutefeu B. 

L a veille du joux de l' accident, le t r avail terminé, aprè!_! avoir 
ramené la barre dans le p rolongement du bâti, le porion avait fait 
fermer la soupape et ouvr ir le robinet pour purger d ' air la con
duite d ' air comprimé. Le boutefeu prétend avoir alors fermé le 
robinet à fond et en avoir ensuite r eplacé la clef dans le coffre 
d ' arrière. 

L e jour de l ' accident , pendant le poste de havage, un ouvrier N 
était chargé du remblayage de la taille. 

Â un momen t donné, il était occupé à int roduire les p ien es prô
veuaut du coupage de la voie supérieure, dans les couloir s oscillan ts 
dont l'ext rémité supérieure était voisine du bras de la haveuse. 
Quant au por ion S et à l ' ouvrier H, après divers préparatifs eu 
vue de fai re passer la haveuse dans la havée voisine du front et de 
la laisser descendre ensuite à. la partie inférieure de la taille, ils 
se t rouvaien t : le porion, au sommet de la taille, au delà. de la 
machine ; l ' ouvrier H, au bas de la t aille, près de la soupape. 

Le porion cria à R d ' ouvrir la soupape ; ce que fit celui-ci. 
A ussitôt la haveuse se mit en marche et des cris se fi ren t 

entendre. 
L ' ouvrier N avait été happé par les pics de la barre. 
La machine s' arrêta d 'elle-même en coinçant entre la barre et le 

mur de la couche, la tête de l'ouvrier dont le corps recouvrait la 
barre. 

Le porion a supposé que la machine s'était mise en mouvement, 
parce que, le jour précédent, le robinet n'avait pas été fer mé à fond 
par le boutefeu . L a clef de ce robinet était r estée dans le coffre. 

Il n ' a pu être établi si quelqu'un avait touché le robinet après 
le boutefeu. 

Il a été constaté que le robinet fonctionnait normalement et que, 
dans sa position de fermeture, il ne permettait pas de passage sen
sible d ' air comprimé. 

Le 0 omité d 'arrondissement a est imé qu ' au moment de l' arrêt 
de la haveuse, la barre de havage devrait être débarrass6e de se!> 
p ics. 

NOTËS DIVERSES 

Considérations sur le gnsou 
PAR 

le Docteur R HAUTAIN, 
Tnspect.eur du ser vice médico.I 

clo la Socié té Anon yme des Ch o.rbon no.ges de Fonlo.ino-l'Evéquo. 

f, r. O rii;o11. - ('011.~idh-nf io 11 .< rn r ,;n 11 oci vitr , .so 11 nctio11 

pli11«iolo{/iq 111· . - ro11 ch 1.-i on .< r eln fi ues n 11 sn11 vetng e d ei; nspli,1;.r· i f:,; . 

Le arisou, gaz incolore, ~1 peu près inodore, gaz inerte, nou 
b . 

tox ique par lui-même, rend l 'a t mosphère avec laquelle il se mé-
lange rapidement irrespi rable en prenant la place de l' oxygène. 

C'est eu ces termes, à peu près, que le grisou (CH 1
) est défin i 

dans les manuels de chimie et de cours des mines. 

Nous voudrions ici montrer ce que cet te définit i?n a d ' inexact et 

d ' incomplet. 

'l'o :i;ici té. - Si l 'on en te\1d par toxicité: action destructive, alté
rante au moins, sur les cellu les de l' organisme humain , il faut évi
demment éliminer le g risou de la nomenclature des gaz toxiques : 
CO, co2, gaz d ' éclairage, etc., etc. Mais si,, en déclarant le grisou 
exempt de toxicité, on a voulu comparer son action , comme on l'a 
fait du reste, à celle de l'azote, on s'est grandement trompé. 

Pour démont rer l ' analogie ent re l' action asphyxique de l ' azote 
et celle du grisou, on a eu recours à cette expérience : sous u ne 
cloche de verre, on a p lacé des souris, ou des cobayes, dans une 
atmosphère normale, que l ' on a r emplacée par une atmosphère de 

risou ou d'azote. Dans les deux cas, les animaux en expérience 
;ont tombés sans connaissance, asphyxiés ; si on leur a r estitué rapi
dement l' oxygone qui leur faisait défaut, les animaux asphyxiés 
sont revenus à la vie et on t t rès vite r epr is leur act ivité normale. 
On en a conclu que l'azote et le CH 4 étaient des gaz non toxiques, 
l ' asphyxie des animaux étan t due à l'absence d 'oxygène. 


